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Résumé: Des dosages radioimmunologiques des hormones 
juvéniles effectués sur les ouvrières d'Abeille domestique pendant 
les périodes d'été et d'hiver ont permis de constater que les 
glandes salivaires labiales céphaliques et thoraciques de nourrices 
d'été contiennent des quantités appréciables de JH, qui augmente 
avec l'âge des ouvrières. La nature des JH dosées varie également 
avec l'âge. Le dosage RIA sur des fractions séparées par CCM 
et HPLC suggère la présence de plusieurs types (JH1, JH3 et 
peut- être JH2) chez l'ouvrière d'Abeille. On a aussi trouvé 
de l'hormone juvénile dans les cellules royales. De plus, nos 
premières expériences nous ont fourni des résultats semblables 
chez les abeilles sans dard ( Melioona et Trigona) • 

Mots-clés: Hormone .juvénile, déterminisme des oastes 
Avis, 'Aelipona, Trigona. 

Summary: Juvenile hormone and caste détermination 
in the social bees. 

Juvenile hormone levels in workers honeybees, and 
especially in their salivary glands, during summer and winter 
periods were examinated by radioimmunoassay. Cephaiic and thoracic 
labial glands of summer tending brood workers snowed significant 
levels of JH. These increased in a g e m g summer bees. Several 
types of JH (JH1, JH3, and perhaps JH2) would be -dentified 
using TLC then HPLC comoined with RIA. JH has been found in 
the queen cells. Dur first experiments show that ne have similar 
résulta in the stingless bees ( Aelioona and Trigona). 

Key-words: Juvenile hormone, oasze détermination, 
'Aeiipona, Trigona, Apis. 

INTRODUCTION 

L'importance des hormones dans le déterminisme 
des Castes chez l'Abeille domestique a été démontrée de plusieurs 
façons (REMBOLD et HAGENGUTH, 1980; LENSKY et coll., 1982; VIRTZ 
et 3EETSMA, 1972). On sait que l'addition expérimentale d'hormone 
juvénile (en particulier la JH1) à la nourriture fournie aux 
Larves femelles (gelée d'ouvrière ou gelée royale ) induit L'appari-
tion de certains caractères royaux, et même i'éciosion de reines 
normales (ASENCOT et LENSKY, 1975; DIETZ et coll., 1979). On 
peut donc logiquement se demander si La gelée royale ne contiendrait 
pas d'hormone juvénile et, dans Le cas d'une réponse positive, 
qu'elle est sa provenance? Les expériences que nous relatons 
ici constituent une première démarche où .4pis mellifiaa a été le pr-
incipal animal d'expérience (FOURNIE? et coll., 1983). 

Grâce aux techniques de radioimmunodosages (ou 
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RIA) et de chromatographie liquide à haute performance (ou HPLC) 
combinée au RIA, nous avons procédé à l'analyse des JH contenues 
dans les glandes salivaires, et différentes parties du corps 
(tête, thorax, abdomen et némoiymphe)chez les ouvrières d'Apis meïli 
fiaa L., la gelée royale provenant de cellules de reines (ayant 
contenu des larves du Sème stade à différentes étapes de leur 
développement) a également été dosée par RIA. Enfin, quelques 
dosages ont été réalisés sur des Trigones africaines. 

TECHNIQUES 

1 - M a t é r i e I B i o l o g i q u e : les abeilles d o m e s t i q u e s p r o v i e n n e n t d'un rucher e x p é r i m e n t a l 

entretenu à la Station Biologique des E y z i e s . Les o u v r i è r e s d'été ont été marquées 

à leur émergence afin de pouvoir oater les d i f f é r e n t s organes que nous D r é l e v o n s . 

Après d i s s e c t i p n , les organes isolés sont pesés et broyés Pans du m é t n a n o l - e a u 

70/30 ( v / v ) . Les abeilles africaines sent p r é p a r é e s de la même façpn qu'Aois meliiti-

c a , dès leur arrivée au l a D o r a t o i r e . 

2-SIA oes JH: la technique oui a été utilisée est celle de STRAM8I et c o l l . ( 1 9 8 1 ) . 

Les JH son- c o n v e r t i e s en diois et les é c n a n t i l l p n s sont déposés sur une piaque 

de s i l i c e . La migration est faite avec un mélange h e p t a n e - d i o x a n e 70/30 ( v / v ) . 

Les diois JH s t a n q a r a s , testés de la même f a ç o n , p r é s e n t e n t les c a r a c t é r i s t i q u e s 

oe migration s u i v a n t e s : diol J H 3 . Rf 0,28: diol J H 2 , Rf 0,31: diol J H 3 , Rf 0 , 3 9 . 

Il migrent r e s p e c t i v e m e n t sur les bandes IVI, IV2 et V2 de la C C H . Cette dernière 

est découpée en bandes de 1cm, ou de 0,5cm pour les bandes IV et V. Après élution 

à l ' a c é t o n e , les éluats sont repris au tamppn citrate puis dpsés par R I A . 

3 - I d e n t i f i c a t i p n des JH par H P L C - R I A : pour chaque échantillon les éluats des 

bandes IV et V de la CCH préparative spnt r a s s e m b l é s et passés en HPLC ( W a t e r s ) 

par J . P . D E L 3 E C 0 U E ( D i j o n ) . L'élution est faite sur une colonne M i c r o - S o n d a p a k 

C 1 6 , avec un gradient linéaire de 45 à 65% de CH3CN dans l ' e a u , en 30 m i n u t e s , 

sous un débit de 1ml par m i n u t e . Les temps de rétention des diois JH3 et JH1 

s t a n d a r d s (préparés à partir de p r o d u i t s tritiés N E N ) sont r e s p e c t i v e m e n t de 

10-12 minutes et de 17-19 m i n u t e s . Chaoue fraction récoltée est dosée par R I A . 

RESULTATS 

1-Chez l'Abeille domestique: les glandes labiales (céphaliques 
et thoraciques) et la tête des nourrices estivales d'Apis montrent 
une réponse positive et significative au RIA, qui croît de façon im-
portante avec l'âge de l'ouvrière. En revanche, les autre glandes 
salivaires (glandes hypopharyngiennes et mandibulaires) ne fourni-
ssent pas de réponse, quels que soient l'époque de l'année et 
l'âge des ouvrières considérées. 

La réponse au RIA des glandes labiales céphaliques 
est-maximale chez les nourrice âgées, puis décroît chez les 
gardiennes. Les résultats obtenus par CCM et RIA combinés semble-
raient montrer que plusieurs types de diois JH sont présents (diois 
JH1 et JH3 pour les glandes labiales, ou encore diois JH1.JH3 
et peut être JH2 pour la tête complète). 

Les premiers essais d'identification des diois 
JH après CCM-HPLC et RIA semblent confirmer 1'existence possible 
de plusieurs types de JH, notamment la JH1 dans la tête de jeunes 
ouvrières. Le dosage du contenu de cellules de reines (gelée 
royale, sans les larves du ôème stade) montrent la présence 
de JH en quantité croissante selon 1 ' âge de la larve que 1 ' on 



a ôtée. Enfin, le dosage de l'hémolymphe de butineuse par CCM 
et RIA d'une part, et par CCM-HPLC puis RIA combinés d'autre 
part, confirme un résultat déjà connu, à savoir la présence 
de JH3 en quantité très appréciable. Il s'agit d'ailleurs de 
1'hormone dominante. 

Nos expérience ont en outre mis en évidence une 
quantité assez importante de produits répondant au RIA, principale-
ment après séparation des diois JH pour HPLC. De nouvelles recher-
ches devront préciser s'il s'agit ou non de dérivés de JH. 

2-Chez les T n g o n e s africaines: nous avons eu la chance d'avoir 
une quantité intéressante de matériel pour procéder à des dosages 
de JH sur les 3 parties, tête, thorax et abdomen des ouvrières 
prises séparément ainsi que sur le contenu de cellules d'ouvrières 
et de reines (les larves étant, bien sûr, ôtées au préalable). 
Les premières observations réalisées sur ce matériel (dont notamment 
Oactylurina) semblent aller dans le même sens que celles récoltées 
pour Avis, an particulier pour ce qui concerne la tête des ouvrières 
(diol JH1 présent?). Par ailleurs le contenu des cellules (gelée 
royale) montre la présence de diol JH, an quantité beaucouo 
plus importante dans la cellule de reine que dans la cellule 
d ' ouvrière. 

DISCUSSION 

La présence d'hormone juvénile dans les glandes 
labiales (principalement la partie céphalique) d'ouvrières estivales 
d'Avis est un résultat tout à fait nouveau. Il sembla notamment 
confirmé par plusieurs types de techniques. Par ailleurs, les 
JH se concentrent de façon progressive avec l'âge des ouvrières. 
Ce résultat ne remet absolument pas en cause le fait que la 
JH3 est l'hormone majoritaire chez ,4pis FLURI et coli. , 1981 ;RUTZ 
et coll.,1975; HAGENGUTH et REMBOLD, 1978 .d'ailleurs très souvent 
mise en évidence par analyse de la seule hémolymphe (nos résultats 
confirment également ce point). Mais le fait le plus intéressant 
est de constater que la tête des jeunes ouvrières contient de 
la JH1 et de la JH3 (peut être de la JH2? ) . Sien sûr, il convient 
de procéder à de nouvelles expériences an utilisant des méthodes 
encore plus sophistiquées (spectrométrie de masse par exemple) 
dans la mesure où certaines inconnues subsistent, ou encore 
parce que certains résultats obtenus après HPLC nous posent 
de nouveaux problèmes (présence de produits inconnus répondant 
au RIA marseillais ). Parmi plusieurs hypothèses nous suggérons 
toutefois celle que l'existence d'autres types de JH chez l'ouvrière 
d'abeille n'a pu être mise en évidence à la suite de modifications 
éventuelles de la nature de ces JH, selon un processus biochimique 
encore méconnu. 

La présence de JH dans la gelée royale ast également 
un résultat intéressant, surtout si l'on se rappelle que l'adjon-
ction de JH1 à la gelée royale FLURI et coll.,1975 induit 1 ' éclosion 
de reines. Si certaines glandes saiivairas contiennent des JH 
iet probablement la JH1) il ne peut s'agir d'une coïncidence 
fortuite. Cependant, la JH n'est cas présente dans les glandes 
hypopharyr.giennes et mandibuiaires, reconnues depuis iongtemos 
comme productrices de gelée royale. Nos résultats obligent donc 
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à repenser les origines de la gelée royale, de même que la fonction 
de nourrices chez Apis. Par ailleurs, les résultats obtenus 
chez les Trigones africaines sont également les premiers connus 
à ce jour. Ils sembleraient démontrer qu'une certaine homogénéité 
existe chez les Apidés, avec ou sans dard. 
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